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VISAGE… Visage de Dieu… Visage d’un nouveau-né… visage du Christ…

Visage des hommes… mon visage, ton visage, notre visage. 

En  cette  nuit  de  Noël,  chers  amis,  nous  sommes  invités  à  contempler  cette  palette

multicolore de visages d’hommes et de femmes, de jeunes ou d’enfants qui marchent sur

nos routes humaines et qui sont, chacun à leur manière des signes et des révélateurs du

visage de Dieu qui prend, Lui-même, visage d’homme au milieu de nous.

Ce beau récit de la Nativité du Christ que nous venons de proclamer dans l’évangile de

Luc nous a montré comment des bergers qui gardent leur troupeau se laissent saisir par

le  message  de  l’ange  qui  s’approche  d’eux,  les  enveloppe  de  sa  lumière…  leur

annonçant  cette  extraordinaire  nouvelle,  cette  grande  joie :  aujourd’hui  un  Sauveur

vous est né. Il est le Messie, le Seigneur. Mais, sans doute, se disent-ils où crèche-t-il ?

Et  la  réponse  leur  est  donnée  dans  ce  signe  aussi  humble  que  merveilleux:  « vous

trouverez un nouveau-né emmailloté et couché dans une mangeoire. »

Ce  nouveau-né  si  fragile  et  dépouillé  n’est  autre  que  le  visage  de  Dieu  qui  vient

s’identifier  aux  hommes,  prenant  Lui-même  visage  d’un  petit  enfant  emmailloté  et

couché dans une crèche. Tel est le mystère de Noël loin d’une imagerie carton pâte pour

bercer nos doux rêves  sur Noël !

Oui, chers amis, en cette nuit de la Nativité, Dieu prend visage d’homme pour conduire

l’homme, à son tour, à prendre visage de Dieu. Quelle merveille ! Quel cadeau !

En cette nuit de Bethléem… des bergers se sont mis en route, se sont déplacés pour aller

découvrir et reconnaître le visage de Dieu, petit enfant.

Et nous, qui en cette nuit de Noël, nous sommes aussi mis en route et déplacés, saurons-

nous le reconnaître, l’accueillir, lui faire une place dans la crèche de nos vies.

Au-delà d’un moment d’émotion sentimentale devant la crèche, saurons-nous prendre

un peu de temps pour faire silence et repérer dans nos vies les visages… tous les visages

qui sont l’expression du visage de Dieu au cœur du monde, au cœur de notre vie ?



Car n’est-il pas vrai que chaque visage sur nos routes humaines porte en lui les traits du

visage de Dieu. Car comme le dit l’évangéliste Jean : « Dieu, personne ne l’a jamais vu…

si ce n’est le Fils qui est venu nous révéler qui est le Père ». Et du coup, à Noël, l’Enfant

de la crèche vient nous dessiner les contours du visage de Dieu que nous sommes appelés

à reconnaître dans les visages de nos frères de route et de vie.

Oui, chers amis, rendons-nous au pied de la crèche … moins par habitude que pour une

vraie rencontre de reconnaissance des visages qui, sur nos chemins, nous disent, nous

chantent, nous sculptent le visage de Dieu.

Visage de Dieu aux multiples contours à reconnaître et à accueillir dans le visage de

mon conjoint et de mes enfants, de mes parents et de mes frères et sœurs ; visage de Dieu

qui prend visage d’homme dans tous ceux que nous retrouverons autour de notre table

familiale en ces jours de fêtes mais aussi au travers de tous ceux que nous visiterons

dans leur solitude, leur désarroi  ou leur maladie.

Visage de Dieu qui me  rejoint dans le pardon que je suis capable d’offrir et de recevoir

mais aussi dans le silence et la joie de ma prière tout autant que dans la main tendue ou

le sourire échangé… ou encore  la parole de paix et de réconfort offerte.

Comme le dit si bien un chant… c’est Noël chaque jour qu’on essuie une larme dans les

yeux d’un enfant… C’est Noël chaque fois qu’on dépose les armes, qu’on s’entend…

chaque fois qu’on force la misère à reculer…

Qu’en cette nuit mais aussi tous les jours de nos vies, la joie de Noël nous fasse chanter

avec les anges :  « Gloire à Dieu au plus haut des cieux et paix sur la terre aux hommes

qu’il aime. » car comme le dit St Irénée : « La gloire de Dieu c’est l’homme vivant et la

gloire de l’homme c’est la vision de Dieu »
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